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document non contractuel

EDITO

Qu’il peut être difficile à 17, 18, 20 ans de choisir son orientation ! 
Qu’il est difficile quand on est parent d’accompagner un jeune adulte sur les chemins de l’enseignement supérieur !

C’est pour cela qu’avec les équipes de l’ISC Paris, nous avons essayé, à notre échelle de vous partager en toute 
objectivité un maximum d’informations sur notre domaine de compétence : les écoles de commerce et de management.

C’est en effet un environnement dont il faut connaître les codes, les écueils, les pièges 
mais aussi les opportunités et les chances. Aussi, nous avons compilé pour vous, ici 

les questions les plus souvent rencontrées. Essayant d’y apporter les réponses les 
plus pertinentes et les plus exhaustives. Sans parti pris. Partageant également 

les retours d’expérience et positions de ceux qui vous ont précédés ou des 
acteurs de ces institutions.

Nous espérons que vous trouverez dans ce document des éléments qui 
vous permettront d’étayer vos choix. 

Quoi qu’il en soit, comprenez que les écoles de management sont 
des terres d’opportunités. Au-delà de la nécessaire excellence des 
enseignements, elle vous accompagne sur le complexe chemin qui 

vous enjoint à devenir celui/celle que vous êtes vraiment.

Pierre Barreaud
Directeur Général Délégué du campus Orléans de l’ISC Paris
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A LA DÉCOUVERTE DES ECOLES DE COMMERCE

ON FAIT QUOI EN ÉCOLE DE COMMERCE ?
Une école de commerce est un organisme qui dispense des formations dans différents secteurs liés à la gestion 
d’entreprise. Par exemple le marketing, la finance, le management, le droit ou encore les ressources humaines. 
L’objectif de ces écoles est de préparer les étudiants à devenir les managers et les entrepreneurs de demain en leur 
transmettant différents savoir, savoir-faire et surtout savoir-être.

C’EST QUOI UNE GRANDE ÉCOLE ?
“Grande Ecole” est un qualificatif souvent donné aux écoles de commerce et d’ingénieur.  
Par définition, une Grande École, c’est un établissement d’enseignement 
supérieur accessible après le Bac, une classe préparatoire ou un bac +2/3/4. 
Les formations dispensées durent de 3 à 5 ans permettent d’obtenir un  diplôme de grade  master (Bac +5) en fin d’études.  
Une grande école fait souvent partie de la conférence des Grandes Écoles.  
L’objectif d’une grande école est de vous donner les moyens d’exceller grâce à un corps professoral 
solide, à l’acquisition de savoir-être et savoir-faire et ont l’international et les stages au cœur de 
leur pédagogie. Vous aurez ainsi l’occasion de faire plusieurs stages ou semestres à l’étranger, 
de découvrir le monde professionnel via des stages chaque année ou encore l’alternance.  
Une Grande École vous permet donc de construire un véritable réseau 
professionnel et de faciliter votre intégration sur le marché du travail. 
Pour résumer, une grande école c’est une formation de qualité et un investissement pour votre avenir professionnel.

EN QUOI CETTE ÉCOLE DE COMMERCE POURRAIT ME CORRESPONDRE ? 
Tout d’abord, il est important de savoir si vous êtes simplement fait pour une école de commerce. Il 
existe différents tests d’orientation en ligne que vous pouvez faire pour savoir si votre profil correspond :  
https://es-tu-fait-pour-ecole-de-commerce.fr/

Il est difficile de savoir si une école de commerce est faite pour nous comme ça. Il faut prendre en compte différents 
critères comme la reconnaissance des diplômes, le taux d’employabilité, les accréditations, le ressenti après les 
journées portes ouvertes, les cours, le programme, les options proposés, les frais de scolarité et aides possibles, 
si l’école propose de l’alternance ou non, les partenariats de l’école, la possibilité de partir à l’étranger… 
L’avantage avec les écoles de commerce est que les diplômes proposés sont assez généralistes et que 
vous pouvez vous spécialiser via les options. Ainsi, vous ne vous fermez pas de portes dès le début.  
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Lorsque vous allez choisir une école de commerce, il vous faudra aussi faire attention à l’ambiance et à la qualité de 
vie. Cela peut passer par la ville, par les locaux de votre école, par les étudiants, par la bonne entente avec le staff. 
Tous ces facteurs vous permettront de vous épanouir au sein d’une école qui vous correspond vraiment.
Un autre point important est la vie associative de l’école. La plupart des écoles proposent des associations ou des entreprises 
étudiantes pour vous engager à différents niveaux. Vous pouvez également créer votre propre association ou entreprise. 
Certains étudiants ont lancé des projets au sein de leurs écoles de commerce et sont repartis avec ces projets une fois diplômés.  

LES ÉCOLES DE COMMERCE SONT-ELLES RECONNUES PAR L’ÉTAT ?
La reconnaissance des diplômes doit être votre premier critère lorsque vous choisissez une école 
de commerce. Tout d’abord, il faut vous assurer que l’école est bien reconnue par l’État, c’est la 
première étape. Ensuite, il faut vous renseigner sur la reconnaissance du diplôme qui vous intéresse. 
Pour évaluer la reconnaissance d’un diplôme, plusieurs possibilités :

• Le visa des diplômes : Le fait qu’un diplôme soit visé par l’État signifie que l’École a fait une demande auprès du 
ministère de l’Enseignement Supérieur  et donc qu’elle est, de facto, reconnue par l’État. Pour évaluer le diplôme, 
le ministère regarde le contenu de la formation, la pédagogie de l’école et se renseigne sur les intervenants du 
programme. La liste des écoles proposant un diplôme visé est disponible sur le site de la CEFDG (Commission 
d’Évaluation des Formations et Diplômes de Gestion)

• Le grade licence : Ce grade existe depuis la rentrée 2021. Il délivre aux bachelors d’École de Commerce le grade 
de licence. Pour l’obtenir, les écoles doivent remplir les critères d’un cahier des charges défini par la CEFDG. C’est 
un grade significatif car il confère le même diplôme qu’une licence universitaire. Il permet aussi aux étudiants de 
poursuivre leurs études plus facilement dans l’enseignement supérieur.

• Le Grade Master : Le grade Master est la même chose que le grade licence mais pour un niveau Bac +5. Toujours 
accordé par la CEFDG selon un cahier des charges défini, il favorisera votre employabilité.
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• Le titre certifié RNCP : Ce titre peut être demandé par tous les établissements, il s’agit d’une inscription au répertoire 
national des certifications professionnelles (RNCP).  Ce titre signifie que la formation est faite pour le marché de 
l’emploi français et il convient parfaitement à une insertion professionnelle. Attention, ce titre n’est pas reconnu par 
le ministère de l’Enseignement supérieur et de la recherche.

• L’appartenance à la Conférence des Grandes Écoles (CGE) : En France, il existe plus de 300 écoles de 
commerce. Pourtant, seules 21 font partie de la conférence des grandes écoles. La CGE est une association qui 
regroupe toutes les grandes écoles de commerce reconnues par l’État et qui délivrent un diplôme de niveau bac 

+5 conférant un grade de master.

POURQUOI UNE ÉCOLE DE COMMERCE ET NON UN DUT, UN BTS, UN IAE OU LA FAC ?
Toutes ces voies sont des alternatives à une école de commerce. Tout dépend de vous et de ce dont vous avez besoin. 
Si toutes peuvent offrir un socle commun de connaissances, voici les avantages clés que présentent les écoles de 
commerce : 

• Un accompagnement plus poussé : que ce soit pour vos recherches de stages, d’alternances ou encore votre 
mobilité internationale, des équipes dédiées sont là pour vous accompagner de manière personnalisée

• Un réseau conséquent : le réseau des Alumni, ou anciens étudiants, est le premier réseau auquel vous aurez accès 
en rentrant dans une école de commerce. Au-delà de ce premier cercle, des équipes développent les relations 
avec des entreprises locales, nationales et internationales pour booster votre employabilité ! 

• Un levier dynamique pour l’emploi. Une formation en école de commerce est souvent plus appréciée et peut être 
un élément clé de différenciation sur un CV.

• Un système associatif poussé et ouvert. Vous obtenez généralement votre première expérience en vous investissant 
dans une association étudiante. Vous gèrerez vos premières responsabilités, et vos premières missions concrètes. 
L’association la plus connue est le Bureau Des Etudiants (BDE) qui est chargé de l’animation du campus et de 
l’organisation des soirées étudiantes et autres joyeusetés. 

• Des débouchés vers de nombreux secteurs d’activité. Les formations en école de commerce visent à faire des 
étudiants autant des opérationnels que des stratèges, autant des managers que des entrepreneurs… Les diplômés 
des écoles de commerce exercent des fonctions très variées.
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DES CHOIX DIVERS DE FORMATIONS

ON APPREND QUOI EN ÉCOLE DE COMMERCE ? QUELLES SONT LES MATIÈRES 

ENSEIGNÉES ?
L’objectif d’une école de commerce, c’est d’avoir les clés pour savoir gérer une entreprise et manager 
des équipes. Ainsi, le scope des matières enseignées est large pour vous permettre de toucher à 
tout. Vous retrouverez les fondamentaux dans toutes les écoles de commerce : droit, marketing, 
comptabilité, économie, communication, finance, management, anglais et éventuellement une LV2.  
Certaines écoles vous proposeront des cours liés aux enjeux écologiques (développement durable 
et RSE). En fin de parcours, qu’il s’agisse du Bachelor ou du Master, vous pourrez choisir des options 
pour vous spécialiser un peu plus, dans ce cas, vous aurez plus de matières de l’option choisie. Par 
exemple, marketing digital, finance et contrôle de gestion, management durable, business development.. 
Les cours sont le plus souvent en petits groupes pour vous permettre d’être mieux suivi. Cela s’appelle les “TD”, 
travaux dirigés. Vous aurez quelques cours magistraux en amphithéâtre mais ceux-ci resteront minoritaires. 
En effet, les écoles de commerce misent sur l’expérientiel : il faut faire pour savoir faire. 
Les associations étudiantes, les business games, les hackathons, les visites d’entreprises, les 
interventions de professionnels sont également là pour vous aider à découvrir le monde du travail. 
Beaucoup de projets seront à faire en groupe au sein d’une école de commerce. L’objectif 
est de développer vos “savoir-être” ou “soft-skills”. Le travail en équipe est important pour 
développer sa patience, sa façon de communiquer, sa capacité à devenir un manager ou non.  
Enfin, les écoles de commerce vous préparent à la vie professionnelle au mieux, vous aurez des stages tous les ans et 
la possibilité de faire de l’alternance dans chaque cursus. De plus, vous serez accompagné au mieux par les équipes 
de l’école de commerce pour rédiger votre CV et votre lettre de motivation et vous entraîner à passer des entretiens 
de motivation.

QUELS SONT LES FORMATS D ’ÉTUDES POSSIBLES ? 
En école de commerce, les étudiants effectuent majoritairement un bachelor et/ou un master.  
Ces choix d’études sont disponibles en initial et/ou en alternance. Il arrive que certaines écoles proposent 
de l’alternance seulement à un certain niveau, comme en BAC+2 ou BAC+4 par exemple. A la place, lors de 
votre formation en initial vous devrez effectuer des semaines ou des mois de stage, parfois à l’international.  
 
Si vous souhaitez vous formez en alternance, faites attention à bien choisir le rythme, qui peut varier en jours ou en 
semaines.

QUELLES SONT LES OPTIONS PROPOSÉES ? 
Même si les écoles de commerce proposent souvent des bachelors et des programmes grande école assez généralistes 
dans le management, vous avez la possibilité de choisir une spécialisation en fin de cursus (souvent en dernière 
année). Le but est de vous donner l’opportunité d’approfondir vos connaissances dans un domaine donné .
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Parmi les options proposées en école de commerce, on retrouve souvent les suivantes :
• Entrepreneuriat 
• Droit 
• Commerce 
• Économie
• Management 
• Luxe et mode 
• Marketing et communication 
• Numérique
• RSE et développement durable 
• Sport 
• Logistique 
• International 
• Gestion, finance, banque, comptabilité 
• Ressources Humaines 
• Tourisme, hôtellerie, restauration

Attention : Sauf à être absolument certain, il ne faut pas vous spécialiser trop tôt. cela peut vous enfermer dans un silo 
dont il peut être difficile de sortir. Prenez le temps de découvrir ce qui vous plaît. Prenez le temps d’investiguer où sont 
aujourd’hui les opportunités de carrières. Certains métiers ou certaines industries sont prêts à vous dérouler le tapis 
rouge tellement les recrutements sont en tension. Les cabinets comptables, les banques, les société de consulting en 
système d’information ou encore les éditeurs de logiciels. Voici quelques exemples où vous serez accueilli à bras ouvert.  
A contrario les métiers du marketing et principalement dans les industries du luxe ou du sport sont des 
environnement hyper concurrentiels où les candidats sont bien plus nombreux que les places disponibles. 
En clair vous devez faire des choix qui pondère, envie, appétence et raison.

VAUT-IL MIEUX PRIVILÉGIER UNE FORMATION SPÉCIALISANTE OU UNE FORMATION 

GÉNÉRALISTE ? 
Si vous savez exactement la carrière vers laquelle vous souhaitez vous orienter et que vous n’êtes pas susceptible 
de changer d’avis en cours de route, n’hésitez pas à suivre une formation spécialisante dans le domaine qui vous 
intéresse. Cela vous permettra d’avoir toutes les clés pour exceller dans la carrière qui vous plaît.
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Si vous savez exactement la carrière vers laquelle vous souhaitez vous orienter et que vous n’êtes pas susceptible 
de changer d’avis en cours de route, n’hésitez pas à suivre une formation spécialisante dans le domaine 
qui vous intéresse. Cela vous permettra d’avoir toutes les clés pour exceller dans la carrière qui vous plaît.  
 
Sinon, il est recommandé de poursuivre une carrière généraliste qui ne vous fermera pas de porte. 
La plupart des bachelors et des programmes grande école proposent un diplôme en management 
qu’il est possible d’affiner via les choix d’options que vous pourrez faire lors des différents semestres.  
Les options sont le moyen idéal de découvrir un domaine sans vous fermer de porte. Comme cela, si une de 
vos options ne vous convient pas, vous saurez qu’il faut changer et vous ne fonderez pas votre carrière dessus. 
Pour résumer, si vous savez ce que vous voulez faire, spécialisez vous. Sinon, optez pour une formation généraliste 
que vous pouvez affiner grâce aux options et aux expériences professionnelles que vous pourrez faire.

DE L’ÉCOLE DE COMMERCE À L’EMPLOI

JE NE VEUX PAS ÊTRE VENDEUR. POURQUOI EST-CE QUE JE FERAIS UNE ÉCOLE DE 

COMMERCE ?
Le terme école de commerce est un abus de langage. Cela permet surtout de les différencier 
des écoles d’ingénieurs qui ont une approche beaucoup plus technique voire mathématiques. 
Au final dans une école de commerce, ont apprends surtout la gestion d’entreprise avec toutes ses composantes. 
Marketing, communication, Finance, Management, gestion de projets, logistique, Système d’information... 
 
Toutefois ces écoles sont aussi de très belles portes d’entrée vers les carrières dans la vente. On parlera surtout là de 
business development, de vente complexe. On parlera ici de position d’ingénieur d’affaires qui commercialise des 
solutions à plusieurs centaines de milliers d’euros sur des cycles de ventes longs et complexes. Des métiers passionnants 
qui débouchent souvent sur des postes de direction. Quand vous êtes celui qui ramène le chiffre d’affaires…  on vous 
écoute !
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QUELS MÉTIERS PUIS-JE FAIRE APRÈS UNE ÉCOLE DE COMMERCE  ?

Selon la conférence des grandes écoles, il existe cinq secteurs principaux qui attirent plus de 7 sortants d’école de 
commerce sur 10 : le commerce et la distribution, le marketing, les bureaux d’études et le conseil, les cabinets d’audit, 
la finance comptabilité. Voici quelques exemples de métiers possibles après une école de commerce :
• Ingénieur d’affaires
• Chef des ventes
• Directeur commercial
• Chargé d’études marketing
• Chargé de communication / marketing
• Community manager
• Chef de publicité
• Directeur marketing
• Data scientist
• UX designer
• Contrôleur de gestion
• Trésorier
• Comptable
• Gestionnaire de patrimoine
• Directeur financier
• Trader
• Chargé de recrutement
• Responsable RH
• Responsable de formation
• Directeur des ressources humaines
• Attaché de presse
• Conseiller en relations publiques
• Responsable des achats
• Logisticien
• Entrepreneur
Il s’agit ici d’une liste non exhaustive afin de vous donner une idée des possibilités après une école de commerce. Bien 
entendu, vous pouvez tester plusieurs de ces métiers lors de votre carrière. 
Un diplôme d’école de commerce vous ouvre les portes de quasiment tous les postes de management. 
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L’ÉCOLE GARANTIT-ELLE L’INSERTION PROFESSIONNELLE APRÈS LE DIPLÔME ? 
D’après l’enquête Insertion 2021 réalisée par la Conférence des Grandes Ecoles , un diplôme 
d’école de commerce garantit quasi systématiquement une insertion rapide sur le marché du travail.  
Ces résultats peuvent s’expliquer par plusieurs choses : les soft skills développées en école de commerce, la 
dimension internationale qui permet de travailler dans n’importe quel pays, son réseau maintenu par les associations 
d’alumni et enfin l’alternance qui est un atout précieux pour décrocher un emploi facilement une fois diplômé.  
Bien sûr, il faudra être motivé et rechercher un emploi de vous même après votre diplôme 
mais si vous y mettez un peu de bonne volonté, vous ne devriez pas avoir de mal à trouver. 
 
Là encore les classements peuvent vous donner de bonnes indications sur l’insertion professionnelle de chaque école 
et les salaires de sortie. Pour la conférence des grandes écoles, le fait est qu’à 6 mois post sortie la quasi totalité des 
ex-étudiants est en poste.

COMMENT PRÉPARER MON INSERTION PROFESSIONNELLE ?
Votre insertion professionnelle ne débute pas à la fin de votre cursus scolaire. 
L’entrée dans la vie active se prépare tout au long de vos années d’études. 
  
Lors de vos formations, vous avez la possibilité d’effectuer des stages et des alternances qui sont de vrais 
tremplins vers l’emploi. En plus de vous créer un réseau, les recruteurs apprécient davantage les parcours 
théoriques mêlées à des expériences professionnelles. Ces expériences développent les connaissances 
et compétences apprises lors des formations, et facilitent votre entrée sur le marché du travail. Vous 
développerez même de nouvelles qualités telles que l’adaptabilité, les bons réflexes, le travail d’équipe...  
Les contrats d’apprentissage ou de professionnalisation sont des voies royales d’intégration vers l’emploi. 
Votre centre de formation peut vous accompagner à travers des ateliers pour la recherche de stage et d’alternance, 
pour la rédaction de votre CV et de votre lettre de motivation, pour préparer vos entretiens de motivation...  
 
En augmentant votre employabilité, les recruteurs pourraient même venir directement à vous.
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RECOMMANDATIONS POUR INTÉGRER UNE ÉCOLE DE 
COMMERCE 

AVEC OU SANS PRÉPA ? 
Tout dépend ! 
Une prépa, c’est un lycée survitaminé. Si vous aimez la culture générale et que vous voulez gonfler 
votre bagage de connaissances, en économie ou en mathématiques par exemple, c’est le bon endroit.  
 
Si vous voulez plus de concret sur le monde de la gestion et du management, il vaut peut-être mieux considérer les 
autres voies d’accès, comme le Bachelor. Vous allez vite rentrer dans le vif du sujet, avec des cas pratiques dès la 
première année. Il faut aussi prendre la charge de travail en considération : si actuellement, vous êtes dans les meilleurs 
de la classe sans trop forcer, alors vous avez une bonne marge pour amplifier votre capacité de travail en prépa. 
 
Le but d’une prépa, c’est de pouvoir intégrer le top 5 des écoles de commerce. On constate une sélectivité 
excessivement forte pour le top 5 à top 8. En tout cas, si vous avez peur de n’avoir aucune école après deux 
ans de prépa, vous n’avez pas à vous inquiéter : vous avez toutes vos chances d’avoir une école, sinon c’est 
que vous n’avez pas eu celle que vous souhaitiez car il y a désormais plus de places que de demandes. 

Dernière information utile : certaines prépa publiques vous incitent à vous inscrire à l’université, vous permettant 
ainsi de décrocher une équivalence universitaire pour ne pas repartir à 0 si vous décidez d’arrêter la prépa. 

Attention : tout comme pour les écoles, il existe des classements des classes préparatoires. Hé oui ! Ce n’est pas la 
même histoire entre les prépas d’Henry IV ou de Louis Le grand et d’autres prépas moins “côtés”. Tout d’abord la 
sélectivité pour y entrer n’est pas la même. Mais l’expérience elle aussi peut-être tout autre. Et au final les résultats 
en sont bien différents. Certains prépas prestigieuses placent entre 60 et 80% de leurs élèves dans le top 3 quand 
certaines peinent à avoir des étudiants dans le top 10.

QUELLE SPÉCIALISATION FAUT-IL CHOISIR POUR INTÉGRER UNE ÉCOLE DE COMMERDE ?
Vous êtes en seconde, vous savez déjà que vous souhaitez faire une école de commerce et vous vous demandez 
quelles spécialisations privilégier pour faciliter votre admission en grande école. 
Tout d’abord sachez qu’il n’existe pas de bonnes ou de mauvaises spécialisations. Toutefois, certains choix vous 
prépareront un peu plus aux concours. 
Les mathématiques restent une bonne idée car une épreuve de logique ou de mathématiques est souvent demandée 
par les banques de concours. De plus, il continue d’y avoir un peu de mathématiques dans les écoles de commerce, 
que ce soit en finance, en statistiques ou en économie. 
Les sciences économiques et sociales sont également un plus pour vous permettre d’acquérir des bases solides en 
sociologie et économie. 
L’histoire-géographie et les sciences politiques peuvent aider.
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87 %
DES DIPLÔMÉS

EN POSTE ONT TROUVÉ LEUR 
EMPLOI EN MOINS DE 2 MOIS 

DONT 

67%
AVANT L’OBTENTION 

DE  LEUR DIPLÔME

Toutefois, les écoles de commerce gardent une certaine ouverture par rapport aux spécialités, vous ne serez pas 
exclu si vous ne prenez pas de mathématiques par exemple. L’important est de choisir des spécialisations selon vos 
centres d’intérêts que vous pourrez justifier lors d’un entretien de motivation. C’est la motivation qui fera la plus grosse 
différence pour votre acceptation. Votre appétence pour l’international sera un plus.
Petit conseil: la curiosité n’est pas un vilain défaut ! Sachez être curieux de tout. Ouvert au monde qui vous entoure. A 
l’écoute des nouvelles tendances mais aussi du passé.

QUELLES SONT LES VOIES D ’ADMISSIONS POSSIBLES ?
Il existe plusieurs possibilités pour intégrer une école de commerce selon votre niveau scolaire : 
Post bac : 

• Parcoursup : La plupart des écoles avec un diplôme visé sont accessibles uniquement via Parcoursup. Vous pouvez 
postuler directement sur la plateforme et être ensuite recontacté pour un entretien de motivation. Il faut aussi 
passer par Parcoursup pour les écoles qui recrutent via les banques de concours.

• Les banques de concours post bac :  Certaines écoles proposent de les rejoindre en passant des concours 
communs à plusieurs écoles. Parmi ces concours : atout +3, Bachelor EGC, Ecricome Bachelor, Acces, Link, Pass, 
Sésame, Team… Pour passer ces concours, il faut vous inscrire sur Parcoursup avant tout. Ces concours payants 
sauf pour les boursiers. En général les épreuves ont lieu durant l’année de terminale et comportent de la logique, 
de l’anglais, une épreuve rédactionnelle et un entretien de motivation. 

• Sur dossier : Un petit nombre d’écoles proposent une candidature sur dossier. En général votre dossier est étudié et 
vous avez un entretien de motivation par la suite. Attention, avant de postuler à l’une de ces écoles, assurez-vous 
que le diplôme est bien reconnu.
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Note importante : Vous vous êtes planté dans votre orientation post-bac ? Vous pensiez que le droit s’était bien plus 
sexy que ça ?  Que la médecine était bien plus fun ? Pas de panique. Il est toujours temps d’essayer d’intégrer une 
école de management. Soit en validant sa première année et essayer une admission sur titre. (Il faut avoir validé 60 
crédits ECTS). Soit en se représentant aux sélections de première année via parcousup. Autre possibilité offerte par 
certaines écoles : des rentrées décalées. En général elle se font en janvier ou février et vous permettent de ne pas 
perdre une année.

QUELLE STATÉGIE POUR LES VOEUX PARCOURSUP ? 
Avant toute chose, prenez le temps de réfléchir à votre projet d’orientation, à vos forces, vos 
faiblesses, vos envies… Faites des stages si vous avez besoin d’éclaircir vos appétences.  
Une fois que vous aurez une idée plus précise votre projet professionnel : 
• Explorer les sites internet des formations correspondantes; 
• Déplacez-vous aux salons de l’orientation et aux journées portes ouevrtes; 
• Echangez avec les professeurs et étudiants des établissements que vous visiterez. 

Sur Parcoursup, la stratégie est simple : plus vous faites de vœux, plus vous augmentez vos chances d’être admis au 
sein d’une formation. Toutefois, faites attention à être en adéquation avec vos envies et votre parcours. 

Vous pouvez sélectionner jusqu’à 10 vœux sur plus de 17.000 formations accessibles. Il est inutile de classer les vœux 
selon vos préférences ou de choisir des formations uniquement dans votre académie. En plus des vœux “classiques”, 
vous pouvez choisir 10 autres vœux en apprentissage. En suivant cette logique, vous doublez vos chances.

N’hésitez pas à ajouter des sous-vœux. Pour certaines formations, vous pouvez postuler dans plusieurs établissements. 
Par exemple, c’est le cas pour les BUT. Au total vous pourrez aller jusqu’à 20 sous-vœux. Certaines formations 
regroupées autour d’un concours commun, notamment celles d’écoles de commerce permettent un nombre illimité de 
sous-vœux. 

Enfin, formulez au moins un vœu pour une formation non sélective type licence.

Note importante : regardez avec attention les conditions d’admissions ainsi que les éléments de dossier demandés. 
Ne bâclez pas vos lettres de motivation et tous les écrits qui peuvent vous être demandés. Si on vous laisse 3.000 
caractères, utilisez-les au maximum. C’est l’occasion de faire valoir qui vous êtes au-delà de vos notes et des 
appréciations de vos professeurs. Et par pitié ! Relisez-vous ou encore mieux faites-vous relire par quelqu’un. Il n’y 
a rien de pire que les fautes d’orthographe ou de grammaire pour faire passer un dossier de la pile “Oui” à “Non”.

COMMENT RÉUSSIR LES CONCOURS ? 
Beaucoup d’écoles de commerces demandent de passer un concours d’admission. 
Attention : un concours n’est pas un examen. Le but n’est pas d’avoir la moyenne mais d’être dans les meilleurs. Vous 
devez donc donner votre maximum à chaque étape.
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Souvent les concours se décomposent en deux étapes : 
• La première étape est l’épreuve écrite. Les matières concernées sont variables en fonction des concours et des écoles. 

Souvent on retrouve une place prépondérante donnée aux raisonnements logiques, au français et à l’anglais.  
 
Si vous passez cette première étape de sélection vous serez déclaré admissible à passer les épreuves orales.

• La deuxième étape, vous l’aurez deviné, est un entretien oral. Là encore les modalités peuvent changer d’une 
école à une autre. Il s’agit généralement d’un entretien de motivation et d’un oral d’anglais. Il permet au jury de 
comprendre votre projet professionnel et vos motivations. Ainsi, il s’assure que votre projet est bien en adéquation 
avec les formations dispensées et que votre profil correspond bien aux valeurs de l’école.

Un concours doit se comprendre puis se préparer. Venir la fleur au fusil, c’est l’assurance de se mettre en position 
difficile. Certaines écoles proposent des préparations gratuites à leurs concours. N’hésitez pas à y participer. Vous 
trouverez également de nombreux livres sur les concours d’admission des écoles de commerce. Un autre conseil  : 
suivez régulièrement l’actualité. La culture générale se retrouve souvent dans des questions. Les étudiants doivent 
montrer au jury leur ouverture sur le monde et leur intérêt pour les enjeux de la société d’aujourd’hui et de demain.  
 
Pour les épreuves orales, là encore pas de secret, il faut vous y préparer. Testez votre présentation auprès de votre entourage 
et posez-vous une question : « quels sont les trois points principaux que vous voulez que le jury retienne ? ». Préparez-vous 
également aux objections possibles. Imaginez toutes les questions pièges que l’on pourrait vous poser. Si vous savez 
que vous avez une faiblesse sur tel ou tel point. Prenez le taureau par les cornes et préparez une réponse.

QUELS COÛTS POUR LES CONCOURS D ’ADMISSION ?
La plupart des concours d’école de commerce sont payants. En passant par des banques de concours, vous pouvez 
compter de 50€ à 300€ pour des écrits qui vous permettent de postuler dans différentes écoles. 
À cela s’ajoutent les frais de déplacement et éventuellement de logement si l’école se trouve dans une ville éloignée 
de la vôtre et que vous devez passer des oraux.
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Si l’école ne passe pas par une banque de concours, il existe aussi des frais de concours qui sont en général d’une 
cinquantaine d’euros. Très souvent les frais de concours sont réduits voire inexistants pour les candidats boursiers.

QUELLES SONT LES MODALITÉS DE FINANCEMENT ? 
Faire ses études en école de commerce a un coût. Bien évidemment les frais de scolarité mais aussi les frais de vie.  
Les frais de scolarité sont variables selon les écoles et les programmes. 
Une année de Bachelor sera aux alentours de 8.500€. Plutôt 10.000€ pour un BBA. et en moyenne 12.000 pour 
un Programme Grande École ou un MSc.  
 
Ces moyennes cachent des disparités. En effet, les frais de scolarité sont liés à des nombreux facteurs:
• Prestige, 
• Classement,
• Reconnaissance nationale et internationale des diplômes, 
• Qualités des enseignants,
• Rémunération à la sortie, 
• Réseau d’ancien élèves de chaque école, 
• Infrastructures,...
Note importante : il vous faudra faire attention aux coûts cachés. Est-ce que les frais de scolarité qui vous sont présentés 
sont “all inclusive” ou bien il y a t il des options obligatoires payantes, des options non obligatoires payantes,... etc.

Sachant qu’un étudiant passe entre 3 et 5 ans dans une école de commerce, la facture peut être importante. 
On notera que certaines écoles ont des frais de scolarité variables en fonction des revenus déclarés.  
Quoi qu’il en soit, plusieurs aides sont accessibles pour les étudiants qui souhaitent intégrer une grande école :

• La bourse du CROUS (selon les revenus) : des bourses internes aux écoles, souvent au mérite, qui permettent une 
réduction des frais de scolarité sur la deuxième année d’études. Cette dernière est remise suite à une demande, 
en fonction des résultats, de l’engagement et des revenus sur l’année précédente.
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• Un prêt étudiant : les grandes écoles ont toute des partenariats dédiés avec des banques pour vous proposer les 
taux les plus avantageux pour vos prêts étudiants.

• L’apprentissage (l’alternance) qui permet d’effectuer sa scolarité à la fois en entreprise et à l’école. Dans ce cas, 
c’est l’entreprise qui finance la formation et l’étudiant dispose en plus d’un revenu mensuel. Il a également le statut 
d’étudiant et celui de salarié.

L’apprentissage est devenu depuis quelques années une voie de plus en plus répandue dans les écoles de commerce. 
Au-delà de l’intérêt professionnel, son aide au financement des études est importante.

Prenons l’exemple de Pierre qui rentre en Bachelor à l’ISC Paris dans le programme Bachelor et poursuit ses 
études en MSc ou en Programme Grande Ecole jusqu’à donc un Bac+5. Ses deux premières années de Bachelor 
il devra investir deux fois 8.500€ soit 17.000€. Pour son Bachelor 3 il va en alternance, tout comme pour 
son Master 1 et Master 2 en MSc ou PGE. Résultat : les frais de scolarité sont couverts par les entreprises et les 
organismes paritaires. Mais en plus de cela il est rémunéré. En moyenne 1.000€ par mois sur 36 mois donc. A 
la fin de ses études Pierre est donc en positif de 36x1000€ - 17.000€ soit 19.000€. Elle est pas belle la vie ?  
 
Mais quoi qu’il en soit, investir dans son éducation est toujours le meilleur des investissements.

LA TENDANCE DE L’ALTERNANCE 

C’EST QUOI L’ALTERNANCE ? 
Le principe de la formation en alternance est de préparer l’étudiant à passer un diplôme en suivant 
une formation scolaire au sein d’une école habilitée et une formation professionnalisante en entreprise.  
Ainsi, au cours de l’année scolaire vous serez à la fois en entreprise et en cours. Les rythmes d’alternance différent 
selon les écoles : 3 semaines en entreprise / 1 semaine à l’école, 3 jours en entreprise / 2 jours à l’école… 
Dans le cas de l’alternance, l’entreprise paye l’intégralité de votre formation et vous verse un salaire tous les mois. 
Suivre une formation en alternance est un vrai choix qui repose sur la volonté de l’apprenant à devenir salarié, à 
apprendre et à mettre en œuvre rapidement pour le compte d’une entreprise, à être autonome, et à partager son 
temps entre l’école et l’entreprise.
C’est un véritable défi et nombreux sont ceux qui considèrent l’alternance, quelle que soit la nature du contrat, comme 
une voie d’excellence.

AVANTAGES ET INCONVÉNIENTS DE L’ALTERNANCE ? 
Les bénéfices de l’alternance pour l’étudiant et l’entreprise sont nombreux.

POUR L’ETUDIANT : 
- Obtenir un diplôme ou une qualification reconnue 
- Bénéficier d’une formation prise en charge par l’OPCO de l’entreprise d’accueil 
- Obtenir le statut de « salarié » et percevoir une rémunération durant la formation
- Acquérir des compétences professionnelles avant le contact avec le marché de l’emploi 
- Déboucher rapidement sur un emploi 
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- Mettre en place immédiatement des enseignements académiques 
- Etre plus compétitif sur le marché du travail 

POUR L’ENTREPRISE 
- Former et recruter un futur collaborateur 
- Bénéficier d’un coût salarial avantageux 
- Bénéficier d’incitations financières (primes, aides, exonération totale ou partielle des charges sociales,….) 
- Apporter un nouveau regard sur l’entreprise 
- Adopter une démarche citoyenne 
- Optimiser la gestion prévisionnelle des emplois

Soyons honnêtes, il existe quelques inconvénients à l’alternance, surtout pour les étudiants.  
Le premier est que le travail est toujours intensif car il faut jongler entre cours, périodes en entreprise, travail à la 
maison. 
Deuxième inconvénient, il est parfois difficile de trouver une entreprise en alternance. C’est pour cela que lorsque 
vous recherchez une école, il faut faire attention au taux de placement de étudiants et à l’accompagnement de 
l’équipe relation entreprises. 
Enfin, cela peut être difficile pour un étudiant de passer de 16 semaines de vacances scolaires à 5 semaines de 
congés payés.

COMMENT TROUVER UNE ALTERNANCE ?
La recherche d’un contrat en alternance s’apparente à celle d’un premier emploi. Voici quelques recommandations 
pour trouver une entreprise qui vous correspond :
- Personnalisez vos CV et lettres de motivation. Créez un CV-type, avec vos qualités et compétences, et personnalisez 
son contenu en fonction de l’annonce à laquelle vous répondez. Faites pareil avec votre lettre de motivation. Si une 
annonce insiste particulièrement sur une qualité humaine ou une compétence et que vous l’avez, ajoutez-la.

- Parcourez les jobboards pour trouver une alternance.

- Ne craignez pas la candidature spontanée. Envoyez votre CV et lettre de motivation à une entreprise qui vous plaît, 
même si elle n’a pas postée d’annonce de recrutement.
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- Demandez de l’aide à votre organisme de formation. Votre centre de formation a déjà établi des liens privilégiés 
avec des entreprises.

QUEL RYTHME POUR UNE ALTERNANCE ? 
Le rythme en alternance varie selon l’école. Il peut s’agir d’un rythme en alternance : 
- 2 jours en cours / 3 jours en entreprise ; 
- 1 jour en cours / 4 jours en entreprise ; 
- 2 semaines en cours / 3 semaines en entreprise ; 
- 6 semaines en cours / 6 semaines en entreprise. 
Le choix du rythme varie selon la typologie de projet auquel vous souhaitez participer. Pour des projets à long 
terme, privilégiez un format 2j en cours /3j en entreprise. Pour les projets à plus court termes les autres formats sont 
adaptés. 

QUELLE EST LA DIFFÉRENCE ENTRE LE CONTRAT D ’APPRENTISSAGE ET LE CONTRAT DE 

PROFESSIONNALISATION ? 
Au cours du contrat en alternance, l’ISC Paris, le CFA et l’entreprise d’accueil œuvrent ensemble afin que 
l’alternant acquière des compétences adaptées aux métiers visés dans une stratégie de co-formation. 
L’alternance est accessible sous deux types de contrats : le contrat d’apprentissage et le 
contrat de professionnalisation qui répondent tous deux au même objectif de montée en 
compétences de l’alternant en combinant travail en entreprise et formation théorique. 
En quelques mots, le contrat d’apprentissage a pour but d’obtenir un diplôme d’État (CAP, BAC, BTS, 
Licence, Master,…) ou un titre à finalité professionnelle inscrit au répertoire national des certifications 
professionnelles (RNCP), dont l’ensemble des titres professionnels relevant du ministère du Travail. 
 
Le contrat de professionnalisation a pour but d’acquérir une qualification professionnelle reconnue (un diplôme ou un 
titre professionnel enregistré dans le Répertoire national des certifications professionnelles (RNCP) ; un certificat de 
qualification professionnelle (CQP)  ; une qualification reconnue dans les classifications d’une convention collective 
nationale).

QUELLE EST LA RÉMUNÉRATION DE L’ALTERNANT ?
La rémunération des alternants est établie par le Code du Travail et s’appuie sur un pourcentage du SMIC, qui varie 
donc sous l’effet de l’augmentation annuelle du SMIC. Certaines dispositions conventionnelles peuvent toutefois venir 
gonfler le salaire de l’alternant, notamment dans certaines branches où le salaire minimum est plus élevé que le SMIC 
(BTP, pharmacie…).
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En   outre, des avantages peuvent venir s’ajouter à la rémunération, tels que le 13e mois, les différentes primes, la prise en 
charge partielle des frais de transport ou encore les tickets restaurant. Le salaire d’un alternant en contrat d’apprentissage ou en 
contrat de professionnalisation est basé sur le SMIC, mais diffère selon son âge, son niveau de formation et la nature du contrat. 
 
Calculé en pourcentage du Smic mensuel brut (1 603,12 euros à compter du 01 janvier 2022), le salaire d’un apprenti 
en contrat d’apprentissage s’établit désormais comme suit :

Salaires du contrat de professionnalisation en 2022

Apprenti de - 18 ans Apprenti de 18 à 20 ans Apprenti de 21 à 25 ans

Base de Calcul
Salaire

Brut Base de Calcul
Salaire

Brut Base de Calcul
Salaire

Brut

Apprenti de 26 ans et plus

Base de calcul Montant brut

100% du SMIC 1 603,12€

27 % du 
SMIC

39 % du 
SMIC

55% du 
SMIC

43 % du 
SMIC

51 % du 
SMIC

67% du 
SMIC

53 % du 
SMIC*

61 % du 
SMIC*

78% du 
SMIC*

432,84€

625,22€

881,72€

689,34€

817,59€

1 074,09€

849,65€

977,90€

1 250,43€

*En pourcentage du SMIC ou du Salaire Minimum Conventionnel (SMC) si existant

Moins de 21 ans De 21 à 25 ans 26 ans et plus

Base de Calcul Salaire
Brut Base de Calcul

Salaire
Brut Base de Calcul Salaire

Brut

Apprenti de 26 ans et plus

55 % du 
SMIC

65% du
SMIC

70 % du 
SMIC

80 % du 
SMIC

100% du 
SMIC*

881,72€

 1 042,03€

689,34€

817,59€

1 603,12€

* Rappel : le salaire d’un alternant de 26 ans et plus s’élève au minimum à 100% du 
smic OU 85% du salaire minimum conventionnel de branche (SMC) s’il existe et est 
applicable à l’entreprise
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POUR EN 
SAVOIR PLUS :

ISCPARIS.COM

EN ALTERNANCE, QUELLE EST LA DATE LIMITE POUR TROUVER MON ENTREPRISE ? 
L’État offre davantage de souplesse depuis 2020 pour les jeunes en recherche d’alternance.
Dans le cadre du plan de relance, si l’apprenti n’a pas signé de contrat d’apprentissage au début de sa formation, 
il bénéficie de 6 mois à compter de la date de début de sa formation pour en trouver un au lieu de 3 mois en temps 
normal.

L’ANGLAIS COMME INDISPENSABLE 

L’ANGLAIS C’EST IMPORTANT ? 
Si jamais vous en doutiez, sachez que maîtriser la langue de shakespear est indispensable. 
Indispensable à l’obtention d’un diplôme d’une école de management, mais aussi dans l’optique d’un 
monde de plus en plus globalisé.  Et ne vous bercez pas d’illusions. Même dans un environnement 
franco français, avoir un très bon niveau d’anglais peut-être le différenciant qui vous fera avoir le job. 
 
Au-delà des échanges internationaux que proposent les écoles, la plupart vous donneront l’opportunité en plus de 
cours d’anglais, de suivre des cours en anglais. Et oui apprendre le “Strategic Marketing” c’est autre chose qu’un cours 
sur le “Marketing Stratégique”.

Certaines écoles proposeront même des parcours entièrement anglophones ou “English Track”. Très souvent on retrouve 
d’ailleurs dans ses tracks nombre d’étudiants internationaux ce qui en fait des environnement riches de diversités. 
 
Alors à vos Netflix en VO ! Travaillez votre anglais autant que vous le pouvez. Et point important, travaillez votre 
expression orale en anglais.
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TOEIC/TOFEL/ CAMBRIDGE QUEL TYPE D ’ANGLAIS ? 
Il existe de nombreux tests de langue et il est parfois difficile de s’y retrouver. Aujourd’hui, deux sociétés proposent des 
tests d’anglais : ETS, entreprise américaine et l’université de Cambridge, anglaise.

Les tests proposés par ETS sont les suivants :
• TOEIC BridgeTM (de 20 à 180 points) : le but est de certifier le niveau d’anglais des apprenants de niveau 

débutant à intermédiaire (jusqu’à B2) en compréhension orale et écrite. Le coût est de 78€.
• TOEIC Listening & Reading (de 10 à 990 points) : ce test certifie les compétences de compréhension écrite et 

orale pour le contexte professionnel pour les niveaux intermédiaires à avancés. Le coût est de 114€.
• Le TOEFL (de 0 à 120 points) : ce test évalue le niveau d’anglais académiques des candidats en compréhension 

et en expression orale et écrite. Ce test est exigé par les universités anglophones. Le coût est d’environ 180€.

L’université de Cambridge proposent différents tests de certification :
• Le FCE pour les niveaux intermédiaires. Son coût varie entre 150 et 200€
• Le CAE pour les niveaux avancés. Son coût varie entre 150 et 200€
• Le Profeciency in English pour les niveaux les plus élevés. Son coût varie entre 150 et 200€
• Le Bulats qui teste le niveau d’anglais des affaires. Ce test coûte 150€.

Pour résumer, il existe différents tests adaptables selon vos différents besoins : postuler pour un travail à l’étranger, 
s’inscrire dans une université anglophone etc… 
La plupart du temps, votre école vous orientera afin de choisir le test le plus adapté à vos besoins..
Vos scores aux tests d’anglais sont pour toutes les Grandes Écoles des conditions de validations de diplôme. Ayez-en 
conscience. C’est un passage obligé qui garantie la qualité des étudiants qui sortent de ces formations.

COMMENT TRAVAILLER MON NIVEAU EN LANGUE ? 
Depuis quelques années déjà, les langues, et en particulier l’anglais, sont de plus en plus demandées en études 
supérieures et dans le monde professionnel. Voici quelques astuces pour améliorer votre niveau de langue :
• Regarder des vidéos en version originale (VO)
• Lire des livres ou magazines étrangers
• Faire un séjour linguistique dans une famille d’accueil.
• Utiliser un réseau social dédié à l’apprentissage des langues : il existe plusieurs sites web qui permettent de 

discuter avec des utilisateurs de d’autres pays.
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LES BÉNÉFICES D’UNE EXPÉRIENCE À L’ÉTRANGER 

ÇA VEUT DIRE QUOI «EXPÉRIENCE INTERNATIONALE» DANS UNE ÉCOLE DE COMMERCE ? 
Partir à l’étranger est un plus non négligeable sur un CV. Une expérience à l’international apporte plus qu’une maîtrise 
de la langue:  maturité, autonomie, ouverture d’esprit, autant de compétences utiles que vous pourrez développer.  
La plupart des écoles de commerce ont des partenariats et des programmes d’échanges avec des universités 
sur tous les continents. Cela vous laisse le choix et vous donne l’opportunité de découvrir de nouvelles cultures.  
En école de commerce, expérience internationale signifie pouvoir partir à l’étranger pour un stage, un semestre, une 
année de césure ou encore une année dans le cadre d’un double diplôme.

• L’échange académique : souvent, il dure un semestre et se déroule dans un établissement partenaire de votre 
école de commerce. Il vous permet de suivre les cours de l’université partenaire

• Le double diplôme : Pour obtenir un double diplôme, il vous faudra passer 1 an dans une université partenaire 
de votre école. À la fin de cette année, vous aurez le diplôme de l’université partenaire ainsi que de votre école 
de commerce. Cette option augmente la lisibilité de votre cursus dans le pays qui vous a accueilli pour le double 
diplôme. Cela facilite donc l’insertion professionnelle dans ce pays.

• Le stage à l’étranger : Le stage à l’étranger dure entre 2 et 6 mois et vous permet de bénéficier d’une expérience 
professionnelle qui sera déterminante pour votre avenir professionnel.

Le facteur international est un critère qui pourra être un vrai avantage pour votre future carrière.

ÇA VEUT DIRE QUOI «EXPÉRIENCE INTERNATIONALE» DANS UNE ÉCOLE DE COMMERCE ? 
Nombreuses sont les raisons de franchir le pas. D’un point de vue personnel, en vivant loin de votre famille, de 
vos amis et de votre zone de confort, vous apprendrez à être 100% autonome. Cette immersion vous permettra de 
découvrir un pays, ses habitants et sa culture, parfois très différente de la vôtre. Vous apprendrez beaucoup sur vous 
et sur l’environnement qui vous entoure. C’est une expérience exceptionnelle.

D’un point de vue professionnel, il vous sera plus facile d’apprendre une langue en étant en immersion dans le pays. 
Discuter avec les locaux vous permettra d’entendre des expressions et des variations de langage souvent méconnues 
lorsqu’on apprend la langue en France.
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Très prisés par les recruteurs, la maîtrise de langues étrangères est une clé de différenciation parmi une pile de 
candidatures. Se lancer à l’étranger développe votre capacité à vous adapter à de nouvelles situations, c’est également 
une qualité très appréciée par les employeurs.

COMMENT FINANCER CETTE EXPÉRIENCE ?
La mobilité internationale pour un étudiant représente un budget important. Les trajets, le logement, les courses… Si 
vous souhaitez suivre une formation supérieure à l’étranger dans le cadre d’un programme d’échanges ou effectuer 
un stage à l’international, vous avez le droit à plusieurs aides de l’État, cumulables avec les bourses du Crous : 
l’allocation Erasmus, l’aide à la mobilité internationale…  
D’autres coups de pouces financiers peuvent provenir du ministère des Affaires Étrangères, des conseils régionaux… 
Les montants de ces bourses diffèrent selon votre situation financière, votre niveau d’études et votre destination. 
 
Si vous souhaitez un apport financier plus important, vous pouvez également vous tourner vers votre banque pour 
effectuer un prêt. 
 
Si vous avez un projet et une destination précise, n’oubliez pas ce critère lors de votre choix de formation. 
Renseignez-vous sur la possibilité de faire un échange, sur la période de l’échange, ainsi que sur les partenariats 
d’échanges de l’établissement que vous comptez intégrer.

FAQ

QUELLE EST LA DIFFÉRENCE ENTRE UN BACHELOR ET UN PROGRAMME GRANDE ÉCOLE ?
Il existe plusieurs différences entre un Programme Grande École et un Bachelor.  
Tout d’abord l’accessibilité. Un Bachelor est accessible directement après le bac. Vous pouvez rejoindre la dernière 
année du programme Bachelor, qui généralement se fait en alternance, après un Bac +2.
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Le Programme Grande École est accessible uniquement après un Bac +2 ou deux ans de prépa pour une intégration 
en première année du cursus Master Grande École en 3 ans. Si vous souhaitez intégrer la deuxième année, c’est après 
un Bac +3 et enfin si vous souhaitez intégrer la dernière année c’est après un Bac +4. Le Programme Bachelor dure 3 
ans et vous délivre un diplôme Bac +3. Le Programme Grande École dure 3 ans et vous délivre un diplôme Bac +5. 
 
Certaines écoles peuvent vous proposer d’intégrer un Programme Grande Ecole en 5 ans. Il vous faudra regarder 
avec attention les taux de passages d’une année sur l’autre. Ayant en mémoire que s’engager sur 5 ans ce n’est pas 
la même chose que sur trois.

EST-CE QUE JE PEUX FAIRE UN BAC+5 APRÈS UN BACHELOR ? 
Après un Bachelor, vous pouvez totalement poursuivre vos études pour obtenir un BAC +5 que 
ça soit en école de commerce ou à l’université si votre Bachelor vous délivre un grade de licence.  
Beaucoup d’entreprises recrutent désormais des cadres à BAC +5, les écoles vous pousseront donc à continuer vos 
études. La suite logique d’un programme Bachelor est le programme Grande École ou un MSc Master spécialisé. 

L’avantage c’est que les Master se font de plus en plus en alternance. Cela vous laisse du temps pour affiner votre 
projet professionnel tout en augmentant votre expérience professionnelle et/ou en délivrant plusieurs carrières 
possibles. Vous pouvez également profiter du Master pour faire un double diplôme à l’étranger et donc augmenter 
votre expérience à l’étranger. Si vous souhaitez vous spécialiser, vous pouvez également continuer en Master à 
l’université, qui sont en général plus théoriques. 
En bref, il existe de nombreuses possibilités de poursuivre en Bac +5 après un programme Bachelor.

Mais là encore attention à la qualité du Bachelor dont vous avez le diplôme. Est-ce un simple titre RNCP ? Le diplôme 
est-il visé par le Ministère de l’Education ? Le diplôme donne-t-il un grade de Licence ? Le diplôme bénéficie-t-il 
d’accréditations internationales ? Autant de points qui fermeront ou ouvriront les portes à l’issue du Bachelor.
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C’EST QUOI UN BACHELOR ? UN BBA ? UN BSC ? 
• Bachelor : Le Bachelor est un diplôme Bac +3 qui s’inscrit dans le système LMD (Licence, Master, Doctorat) qui 

permet de valider 180 crédits ECTS. Un Bachelor est accessible directement après le bac. Vous pouvez rejoindre 
la dernière année du programme Bachelor, qui généralement se fait en alternance, après un Bac +2. Pour valider 
la qualité du diplôme, vérifiez que le diplôme est visé par le ministère de l’éducation nationale et encore mieux 
qu’il vous donne un grade de licence.

• BBA : Le BBA vient d’Amérique du Nord. C’est un cursus généraliste axé sur l’entrepreneuriat qui donne toutes les 
clés pour gérer une entreprise. Les cours sont ludiques et participatifs et la formation est presque uniquement en 
anglais. Cette formation dure 4 ans et il est possible de la faire en alternance.

• BSc : Le BSc (Bachelor of Science) délivre généralement un diplôme Bac +3 Titre RNCP. Ces formations souvent 
spécialisées ont pour vocation de vous amener à un métier précis.

C’EST QUOI UN MSC ?
Le MSc (Master of Science) est une formation accessible après un bac +3 ou bac+4 qui propose de nombreuses 
spécialisations et ouvre des opportunités à l’international. 
Le MSc délivre un niveau Bac +5 et est certifié par la conférence des Grandes Écoles depuis 2002. 
Les spécialisations sont variées : Luxe, Tourisme, Economie, Business Development, Systèmes d’informations…
Les titulaires de Bachelor et de licence sont admissibles en MSc. Vous pouvez également postuler après un Bac +4. 
Ce cursus vous permettra de travailler facilement à l’étranger.
Souvent, ces formations sont enregistrées au RNCP et certifiées par la conférence des Grandes Écoles.

Cette formation peut vous permettre de vous insérer directement dans le monde du travail grâce à son côté 
professionnalisant.

PEUT-ON FAIRE UN DOCTORAT APRÈS UNE ÉCOLE DE COMMERCE ? 
Les écoles de commerce ont vocation à faciliter l’insertion professionnelle, notamment grâce à l’alternance. Ainsi, 
la plupart des diplômés décident de travailler une fois le BAC +5 en poche car souvent, des opportunités leurs sont 
offertes. 
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Le doctorat est une formation exigeante qui demande au minimum 3 ans, principalement consacré à la recherche, 
c’est pour cela que cette formation est un peu boudée par les diplômés d’écoles supérieures. 
 
Toutefois, si vous souhaitez poursuivre vos études après le Master, il faut prendre en compte le fait que le doctorat se 
fait soit à l’ université soit dans des écoles disposant d’une école doctorale.  
Il faut absolument que votre Master ait bien un grade Master équivalent au Master universitaire. La poursuite 
d’études en doctorat est à ce prix.  
 
Certaines écoles proposent des DBA (Doctorat in Business Administration).  
Pour résumer, oui il est possible de faire un doctorat après une école de commerce si votre diplôme est un grade 
Master. La finalité en reste la recherche.

QUE SIGNIFIENT LES ACCRÉDITATIONS ? 
Les accréditations sont un gage de reconnaissance pour une école de commerce, notamment à l’international. 
L’objectif d’une école de commerce est de permettre à ses étudiants d’avoir un diplôme reconnu à l’étranger.  
Voici les différentes accréditations proposées :

• L’accréditation AACSB : L’AACSB (Association to Advance Collegiate Schools of Business) est un label américain 
avec des critères stricts d’accréditations. Seules les meilleures business schools mondiales peuvent espérer obtenir 
l’accréditation. Parmi les critères d’accréditation on retrouve le niveau académique des professeurs, l’importance 
des moyens mis en oeuvre et la pertinence de la démarche pédagogique. Le but est de garantir un encadrement 
de qualité pour les étudiants. AACSB et EQUIS sont souvent complémentaires.

• L’accréditation AMBA : L’AMBA (Association of MBAs) est un label britannique qui évalue seulement les programmes 
MBA, les Masters in business and management (MBM) et les DBA (doctorate of business administration) proposés 
par les écoles de commerce. Ce label est généralement accordé pour 5 ans.
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• L’accréditation EPAS : EPAS (EFMD Program Accreditation System) est une accréditation qui valorise les 
programmes internationaux. Il est délivré par l’EFMD, association dont le but est de promouvoir l’information, 
la recherche et les bonnes pratiques dans le management, suite à différents rapports et audits sur le programme 
concerné. Les critères d’évaluation sont la place du programme au sein de l’école, les moyens alloués à ce cursus, 
les dimensions internationales du cursus, sa qualité pédagogique, la qualité des étudiants et des alumni ou encore 
la rigueur des évaluations.

QUE FAIRE QUAND JE NE SAIS PAS QUOI FAIRE ? 
Confucius disait “Choisis un travail que tu aimes et tu n’auras pas à travailler un seul jour de ta vie”. Cette 
citation, bien que vraie, s’avère compliquée à mettre en place dans la vie active telle que nous la connaissons.  
Il est difficile de trouver la carrière qui vous conviendra le mieux et vous avez le droit de vous tromper.  
Si vous ne savez pas quoi faire de votre vie, vous pouvez vous poser quelques questions.
• Qu’aimez-vous faire ? 
• A quoi pensez-vous régulièrement ? 
• Qu’est-ce qui vous motive et vous passionne ? 

Ces quelques questions pourront vous aider à y voir plus clair. Toutefois, si vous vous sentez 
vraiment perdu, n’hésitez pas à aller voir un chargé d’orientation. Ces professionnels vous 
proposeront des tests sur mesure afin d’identifier les carrières qui peuvent vous correspondre. 
Enfin, il est normal de ne pas savoir quoi faire lorsque l’on fait ses études. C’est pour cela qu’il est recommandé 
de faire un diplôme généraliste que vous pourrez affiner grâce aux options et aux expériences professionnelles. 
 
Le petit truc en plus: Ikigai vous connaissez ? Allez jeter un oeil sur google ou directement sur wikipedia (https://
fr.wikipedia.org/wiki/Ikigai)

C’EST QUOI UNE RENTRÉE DÉCALÉE ?
Les rentrées décalées ont lieu entre janvier et mars et sont destinées aux élèves qui veulent se réorienter sans « perdre » 
une année. La rentrée décalée est un rythme de formation proposé en dehors de l’année scolaire académique. Écoles 
de commerce, de management, d’ingénieurs, centres de formation… Nombreuses de ces structures permettent de 
s’inscrire après septembre. On retrouve de plus en plus d’écoles proposant des rentrées tout au long de l’année grâce 
à des plateformes e-learning.

Pourquoi feriez-vous une rentrée décalée ? On vous explique les avantages :

- Trouver comment financer ses études : En réalisant une rentrée décalée en janvier, février ou mars, les étudiants 
peuvent alors effectuer des jobs pendant 4 à 6 mois. Une bonne idée pour économiser et financer une partie de ses 
études et éviter le recours à un crédit.

- Faire une rentrée décalée pour trouver un emploi : il est de plus en plus compliqué pour les étudiants de trouver un 
contrat de professionnalisation ou un contrat d’apprentissage au regard du nombre croissant d’apprentis sur le marché 
du travail. C’est pourquoi opter pour une seconde rentrée pourrait être un réel avantage pour vous. Cela peut vous 
permettre d’obtenir quelques précieux mois en plus afin de dégoter l’entreprise qui pourra vous accueillir et vous 
former pendant votre année.
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TÉMOIGNAGE D ’AXELLE - ÉTUDIANTE EN PROGRAMME GRANDE ECOLE - MASTER 2 : 
Mon parcours scolaire est un parcours plutôt classique,en effet, suite à l’obtention  de mon baccalauréat littéraire 
spécialité anglais , j’ai intégré une classe préparatoire littéraire AL (littéraire moderne spécialité Histoire Géographie), 
sans trop savoir ce que je voulais faire. Cependant, au cours de ces deux années de classe préparatoire, lors de 
discussions avec mes professeurs, ils me parlent de la passerelle qui existe entre les classes préparatoires littéraires et 
les écoles de commerce. Compte tenu de mon tempérament à toujours vouloir apprendre et découvrir de nouvelles 
choses, je décide de commencer la prépa concours aux Grandes Écoles de commerce de mon établissement. 

Après avoir passé les concours en juin 2020, je suis acceptée en première année de PGE à l’ISC Paris Campus 
Orléans. 

J’ai choisi l’ISC Paris pour sa façon d’enseigner. Le principe des entreprises étudiantes m’a beaucoup plu et je savais 
que cet exercice allait m’aider. En effet, venant d’une filière littéraire depuis le BAC, j’avais beaucoup d’appréhension 
à commercer une filière commerciale avec de nouvelles matières mais grâce à l’accompagnement de mes professeurs 
et les entreprises étudiantes j’ai pu mettre en pratique les cours théoriques et donc apprendre et rattraper mon retard 
plus vite. 

Cela fait maintenant deux ans que je suis à l’ISC Paris Campus Orléans. 

Ma première année de PGE, a été une année de remise à niveau avec un parcours généraliste et des cours théoriques 
d’introduction à chaque matière.A la fin de cette première année j’ai eu l’occasion de faire un stage en entreprise de 4 
mois pour avoir une première vraie approche du monde du travail puisque compte tenue de mes études précédentes 
je n’avais aucune expérience professionnelle. Entre avril et juillet j’ai donc travaillé au Cabinet de recrutement 
Manpower à Orléans. Cette première expérience dans le domaine des Ressources Humaines m’a permis d’affiner 
mes envies et mes choix pour le futur. Malgré l’intérêt porté pour le métier de recruteur, grâce à cette expérience j’ai 
su que pour ma deuxième année je ne voulais pas m’orienter vers le secteur des relations humaines pour ma spécialité 
ou encore ma future alternance.   

Ma première année a donc été très bénéfique pour mon apprentissage mais aussi pour mon projet professionnel.

Cette année est donc ma deuxième année de PGE que j’effectue en alternance, je suis donc Assistante chef de Projet 
au sein de l’ISC Paris Campus Orléans. L’alternance est pour moi une suite logique aux Entreprises Étudiantes de 
première année. Cette année de master 1 PGE est une année riche en apprentissage.
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TÉMOIGNAGE DE LOUNA - ÉTUDIANTE EN BACHELOR - LICENCE 3 : 
Je m’appelle Louna, j’ai 20 ans et je suis actuellement étudiante en 3ème année de Bachelor au sein de l’ISC Paris 
Campus Orléans.

Après l’obtention de mon baccalauréat économique et social, j’ai réalisé un BTS Communication au lycée Voltaire à 
Orléans. 
Lors de ma dernière année de BTS, j’ai dû réaliser un stage de communication d’une période de 2 mois. 
J’ai effectué mon stage au sein du service communication de l’ISC Paris Campus Orléans. 
Ce stage m’a permis de développer de nombreuses compétences liées à la communication interne et externe, digitale 
ou encore événementielle. 
Ayant toujours suivi ma scolarité dans le public, j’ai découvert le monde des écoles de commerce au sein de l’ISC Paris 
Campus Orléans et j’ai découvert la vie étudiante mais aussi l’esprit familial qui règne sur le campus.
Chacun est intégré et à sa place dans l’établissement, que ce soit avec les étudiants, ou avec l’équipe pédagogique. 
Il y a une réelle considération apportée aux étudiants.
J’ai également pu découvrir les formations ainsi que les spécialités que propose l’école. 
L’ISC Paris - Campus Orléans a ouvert de nombreuses options, notamment l’option Marketing et Communication 
Digitale. 
Au vu de mon parcours professionnel, et de tous ces points positifs, j’ai pris la décision de poursuivre mes études à 
l’ISC Paris - Campus Orléans après mon BTS. 
Je suis désormais étudiante en Bachelor 3ème année avec une option en Marketing et Communication Digitale et je 
suis très satisfaite de mon choix !
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TÉMOIGNAGE DE MARION - ÉTUDIANTE EN PROGRAMME GRANDE ECOLE - MASTER 2: 
Je suis Marion, j’ai 21 ans et je viens d’être diplômée d’un Bachelor à l’ISC Paris - Campus Orléans. 
J’ai intégré le Bachelor de l’ISC Paris- Campus Orléans en 2019, après avoir obtenu un baccalauréat économique et 
social. 
À cette époque, le campus Orléans de l’ISC Paris venait d’ouvrir ses portes rue Jeanne d’Arc, nous avons la chance 
d’être situé au cœur de la ville. 
Mon choix s’est orienté vers cette école de part la diversité de son offre et la complémentarité de sa formation. 
En effet, nous suivons des cours académiques, tout comme nous développons des entreprises étudiantes, sous forme 
d’associations que nous devons créer et gérer seuls, entre étudiants. nous sommes donc plongés dans l’entrepreneuriat 
dès nos 18 ans.
À cela s’ajoute un avantage non négligeable : l’ouverture internationale. 
Notre école est en partenariat avec un grand nombre d’universités dans le monde entier, cela permet aux étudiants 
de partir en mobilité internationale pendant un stage, un semestre, une année entière et même une Summer School 
pour ceux qui sont en alternance ! 
L’offre proposée par l’école est un peu «à la carte», chaque étudiant peut choisir d’effectuer ses années d’études 
sur-mesure selon son projet professionnel. Personnellement, l’une de mes craintes était d’avoir à faire un choix 
entre l’alternance et l’international pour ma 3ème année de Bachelor. Grâce à l’ISC Paris Campus Orléans, j’ai eu 
l’opportunité de coupler les deux en effectuant une Summer School en Angleterre. 
Une Summer School c’est un programme de cours condensé en 2 semaines pour les étudiants en alternance, que l’on 
peut suivre l’été. Cela rentre dans le cadre du planning de cours. 
J’ai choisi l’Angleterre car je ne n’avais jamais pu m’y rendre auparavant et cela m’intéressait énormément de découvrir 
la culture et les coutumes anglaises. La mentalité est vraiment différente de la France et j’ai pu rencontrer des étudiants 
du monde entier. Dans mon programme, il y avait des étudiants venant de France, du Brésil, d’Espagne, des États-Unis, 
du Canada, de Belgique, d’Allemagne...
Cela était vraiment enrichissant de découvrir des personnes venant de partout dans le monde, leurs modes de vie, 
leurs habitudes. Nous suivions les cours du module «Design and Innovation in Business» puis avions des activités 
annexes comme des visites de châteaux, de la ville d’Oxford, de Londres et des sorties découvertes. 
J’ai également pu faire plusieurs sorties avec des amis rencontrés sur place comme aller au match de football de demi-
finale de l’EURO féminin, tester de 4x4 Land Rover Off Road, aller au championnats d’Europe d’Équitation, que de 
belles expériences toutes plus enrichissantes les unes que les autres !
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TÉMOIGNAGE DE GUILLAUME - ÉTUDIANT EN BACHELOR - LICENCE 3 : 
Je viens d’attaquer ma troisième année à l’ISC Paris sur le campus d’Orléans. Pour cette dernière année de mon 
Bachelor, je suis en alternance. J’ai la particularité de jouer un double rôle au sein de l’école. 

Je suis tout d’abord, comme vous l’aurez compris, étudiant mais depuis cette année je travaille aussi pour l’école dans 
le service promotion. J’ai pour mission d’organiser les salons, les concours, les journées  et soirées portes ouvertes du 
campus. 

Mon parcours au fil de ces trois années s’est construit grâce à un épanouissement personnel caractérisé par 
l’accompagnement, la bienveillance et l’expertise des rencontres que j’ai pu faire depuis mon intégration en première
année de Bachelor. 
Ma deuxième année fût pour moi très formatrice, avec la gestion du Bureau des Elèves où j’ai appris à manager une 
équipe pour mener à bien les projets et les objectifs que nous nous étions fixés. 

Fort d’une relation privilégiée avec les membres du staff de l’école, nous avons développé une confiance mutuelle qui 
m’a permis de prendre confiance en moi.  Je suis reconnaissant de cette chance qui m’a permis d’acquérir diverses 
compétences. 

En plus de cette expérience enrichissante en Entreprise Etudiante, j’ai participé à plusieurs évènements organisés par 
l’école (salons, portes ouvertes). J’ai aussi été convié à trois audits concernant nos accréditations, qui contribuent 
à la reconnaissance nationale et internationale de nos programmes. Tout cela s’est fait en anglais, avec comme 
interlocuteurs principaux, plusieurs recteurs d’universités étrangères.

C’est à la suite de cela que j’ai candidaté pour devenir alternant au sein de l’équipe promotion. 

Je suis arrivé ici en ayant à la fois plein d’idées mais aussi plein de questions me concernant, personnellement et 
professionnellement.
Je suis maintenant à l’aube de mon Bachelor à l’ISC, et je ne retiens que du positif de ces trois années. L’investissement 
en entreprise étudiante pendant mes deux premières années a été une véritable révélation pour moi et cette dernière
année en alternance est la meilleure manière de me projeter et de me préparer pour mon Master à la rentrée prochaine.
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GRANDE ÉCOLE : UNE INDISPENSABLE RAISON D ’ÊTRE
Pierre Barreaud - ISC Paris - Directeur Général Délégué Campus Orléans

Notre futur commun dépend de notre capacité à créer, aujourd’hui, les conditions de l’émergence de possibles. 
Des possibles qui sauront intégrer l’inextricable interdépendance des Humains entre eux et de l’Humain avec son 
environnement.
Il y a deux clés fondamentales à cette injonction. Tout d’abord, le Savoir et sa transmission. C’est là qu’est le terreau 
des possibles. Et enfin, l’envie de ces possibles. L’envie d’explorer, de créer, de réaliser, de se réaliser. L’envie 
d’entreprendre.
Favoriser le jaillissement du Savoir, sa transmission et son accès à tous, tout en créant les conditions d’un esprit 
«entrepreneur» ne sont donc pas de simples missions mais une indispensable raison d’être pour tous ceux qui se sont 
fait métier d’éduquer.
La Grande Ecole à la française, dans sa liberté «surveillée» et par son agilité, doit en être l’exemple.

SAVOIR ET TRANSMISSION
Nous devons chérir l’idée que de multiples mondes sont encore à découvrir. La recherche, qu’elle soit fondamentale ou 
appliquée, créé le savoir et détermine ainsi nos rendez-vous de demain.  Elle est intrinsèquement liée à la transmission 
et donc à l’enseignement. Produire du savoir sans le transmettre est infécond. Une connaissance ne vaut que parce 
qu’on sait la partager et la confronter. Vouloir éduquer sans s’adosser à la recherche c’est se condamner à vouloir 
enseigner un monde qui n’est déjà plus.
Toutefois, alors même que la connaissance se démultiplie et que les rythmes de découvertes s’accélèrent, nos méthodes 
de transmission sont trop souvent sclérosées. Elles résignent à l’ennui, le plus enthousiaste des étudiants. Les voies de 
la transmission sont ainsi à réinventer. En première ligne de ce combat se trouve l’enseignant. Il est celui qui, incarnant 
la connaissance, créé un appétit infini de savoir chez celui qui l’écoute. Il est celui qui, ayant compris la diversité de 
l’Humain, sait «mentorer» chacun. Il a compris, comme Aristophane avant lui, qu’éduquer ce n’est pas remplir un vase, 
mais allumer un feu. Par trop souvent jugé sur sa simple conformité aux oukases d’instances bien loin du terrain, il 
devrait pouvoir jouir d’autonomie et être évalué à l’aune de sa capacité et son plaisir à transmettre.
Les voies d’innovations pédagogiques sont nombreuses. L’avènement de technologies nouvelles et des neurosciences 
nous ouvre des perspectives et conforte des intuitions. L’apprentissage par le jeu. L’apprentissage par le concret, le 
tangible, l’expérience. L’apprentissage inversé. L’apprentissage par les pairs. Voilà quelques exemples de méthodes 
que nous devons explorer.
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Au-delà de la notion de transmission, c’est la transmission au plus grand nombre qui doit également fonder notre credo. 
Comment en effet espérer de meilleurs possibles si nous créons un système qui exclut plus qu’il n’inclut. L’argent ne peut 
être une barrière à l’entrée. Les seuls critères qui prévalent sont l’envie, l’enthousiasme, la curiosité, l’engagement. Qu’à 
celui qui ne veut pas être consommateur mais acteur de sa vie, les portes soient grandes ouvertes.

UN ESPRIT ENTREPRENEUR
Notre existence même dessine le monde de demain. Chaque acte, chaque sourire, construit le monde dans lequel 
nous vivons. Tous, à notre mesure, nous sommes donc entrepreneur dans le sens où par notre simple existence nous 
participons au futur. Le point n’est donc pas d’être entrepreneur mais de prendre conscience que nous le sommes. 
Prendre conscience que nous pouvons «être».
Avoir l’ambition de faire émerger un état d’esprit entrepreneur passe d’abord par la reconnaissance du caractère 
unique de chacun. Respecter les identités et aider à les faire émerger et s’épanouir, sont les conditions premières pour 
que chaque apprenant soit pleinement l’acteur original de sa propre existence. L’excellence d’une éducation c’est de 
savoir la tailler à la complexité et à la singularité de l’Humain. Favoriser l’épanouissement des étudiants n’est donc 
plus une option. C’est l’origine même du mot « Education » qui nous le démontre. « ex ducere », faire sortir de soi, 
développer, épanouir. Au-delà d’une incantation bien-pensante, c’est une approche fondamentalement utilitariste et 
pragmatique. Un Humain épanoui est un Humain productif, créateur de valeur. Une éducation qui ne recherche pas 
l’épanouissement de ses élèves est ainsi une éducation en faillite. Deviens ce que tu es, disait Nietzsche.
La Grande Ecole en ce sens ne sera grande que parce qu’elle saura reconnaître la grandeur de ses étudiants. Mais 
ce n’est là que l’axiome élémentaire.

MAÏEUTIQUE DE L’ESPRIT ENTREPRENEUR
La maïeutique de l’esprit entrepreneur s’appuie sur quatre piliers qui fondent les possibles: Rêver, oser, travailler, 
persévérer.
Rêver. Comme un indispensable chemin. Sur les fondations de la connaissance, savoir construire de nouveaux 
châteaux. Qu’importe qu’ils soient en Espagne. Du haut de leurs tours, ils sauront nous montrer des voies. Il est 
indispensable de s’autoriser à rêver pour faire exploser le carcan des incompétences apprises. Oublier les horizons 
trop courts, cultiver sa curiosité. Se donner la permission d’imaginer, d’apprendre, d’expérimenter. Oublier cette petite 
voix qui nous murmure trop souvent à l’oreille que c’est impossible où que nous ne sommes pas à la hauteur. Oublier 
l’incompétence apprise.
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Oser. Manifestation même de la confiance en soi. Confiance qui se sera construite au fil du temps, au fil des expériences 
bonnes ou mauvaises. Tout comme Léonard de Vinci, nous devons ainsi être disciples de l’expérience. Apprendre 
par l’expérience mais aussi et par la réflexion sur cette expérience. De la confrontation à la réalité, apprendre et 
s’améliorer. Se confronter à sa réalité, mais aussi à la réalité du vaste monde. Oser aller à la découverte de l’autre 
dans toutes ses diversités.
Travailler. Savoir s’engager pleinement et viser l’excellence. Pourtant, ô combien sont nombreux ceux qui, à cette 
évocation, fuiront ventre à terre. C’est qu’il est indispensable d’associer au travail, le sens et le plaisir. Comprendre le 
pourquoi on fait les choses et y trouver du plaisir sur le fond et sur la forme, c’est lever immédiatement les barrières à 
l’entrée. Les heures passées, les efforts ne comptent plus. Voilà qui vient conforter l’idée d’indispensables nouvelles 
pédagogies. Choisissez un travail que vous aimez et vous n’aurez pas à travailler un seul jour, disait Confucius.
Persévérer. La résilience comme qualité première. Aider à la résilience c’est s’assurer qu’après être tombé neuf 
fois, l’Homme se relèvera une dixième fois. Comprendre que la perfection est une utopie. Comprendre que c’est 
sur la tourbe que poussent les fleurs et pas sur les diamants. Acceptez que le jugement de l’autre ne détermine pas 
notre valeur. Nous nous nourrissons en permanence, de chocs et d’échecs. La vie nous impose d’accepter d’être en 
redéfinition et en reconversion permanente. Au-delà d’un diplôme, au-delà des compétences acquises, l’Ecole se doit 
donc d’enseigner à son étudiant la capacité d’apprendre à apprendre, condition de la résilience. 

TOUT DEVIENT POSSIBLE A CELUI QUI RÊVE, OSE, TRAVAILLE ET N’ABANDONNE JAMAIS.
L’essence d’une Grande Ecole moderne est donc bien loin des modèles hérités de l’ère industrielle qui standardisaient 
plus qu’ils ne formaient. Construite sur un savoir toujours renouvelé, la Grande Ecole doit se faire experte de la 
transmission. Indispensablement ouverte à tous, elle a pour vocation première l’épanouissement de ses étudiants. 
Elle leur ouvre le monde. Elle leur apprend à se donner la permission et leur transmet tous les outils pour créer leurs 
possibles.  
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